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Marin-pêcheur, conchylicultrice, capitaine de marine 
marchande, poissonnier, biologiste marin mais éga-
lement mécanicienne, fileyeur, architecte naval ou 
chaudronnier… tant de métiers d’avenir, de vocations 
et de parcours qui sont aujourd’hui les visages du sec-
teur maritime français. Partout en France, dans l’Hexagone 
comme en Outre-mer, ces professionnels aux profils très recherchés 
représentent aujourd’hui près de 500 000 salariés et près d’1 million 
d’emplois potentiels d’ici 2030. 

La protection des océans, la conception de navires plus respectueux 
de l’environnement ou encore la culture de coquillages sont des 
métiers exigeants mais accessibles à tous grâce aux formations d’ex-
cellence proposées par les lycées professionnels maritimes, l’École 
nationale supérieure maritime et les centres de formation agréés. 
Avec cette deuxième phase de la campagne « La mer embauche », 
je souhaite que chaque jeune femme et chaque jeune homme puisse 
trouver sa place dans ce secteur en pleine transformation et au 
cœur de la lutte contre le réchauffement climatique et du renforce-
ment de notre souveraineté économique. 

Alors ouvrez-vous de nouveaux horizons ! 

 

Hervé Berville, secrétaire d’État chargé de la Mer

«
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Avec 11 millions de kilomètres carrés, la France possède le 
deuxième espace maritime mondial et rayonne sur 5 continents. 
Sur les littoraux ou au large, dans l’Hexagone et en Outre-mer, ces 
vastes étendues sont les théâtres d’une large palette d’activités. 
Pêcheurs, conchyliculteurs, capitaines, mécaniciens, ouvriers dans 
les chantiers navals, skippers, scaphandriers, poissonniers, 
technicien de maintenance éolienne et tant d’autres composent 
une palette riche de métiers, de carrières et de passerelles.

Avec un potentiel d’un million d’emplois d’ici 2030, l’économie 
maritime recèle de nombreuses possibilités et perspectives 
professionnelles. La filière « mer » présente en effet d’innombrables 
parcours professionnels. La moderniser et soutenir la diversité de 
notre tissu économique maritime sont au cœur des grandes 
priorités de l’État.

Hervé Berville, secrétaire d’État chargé de la Mer, lance 
officiellement la campagne de communication  
« La Mer embauche » qui s’étendra jusqu’à la fin de l’année 2023 
avec pour objectif premier de mieux faire connaître et valoriser la 
diversité des formations et métiers de la mer. 



Cette campagne permet en effet de mettre en lumière les métiers 
exigeants et passionnants qu’offre le secteur maritime. Des métiers 
accessibles grâce aux diverses formations résolument tournées vers 
les enjeux d’avenir : protection des océans, biodiversité, 
souveraineté alimentaire et planification en mer pour une 
cohabitation durable des usages.

Avec « La Mer embauche », le Secrétariat d’État chargé de la mer 
souhaite promouvoir l’ensemble des carrières maritimes par 
l’incarnation de quelques métiers emblématiques. Six portraits 
permettent d’expliquer concrètement les formations et les métiers 
existants, les parcours, le vécu et les gestes du quotidien. Etudiants 
et jeunes professionnels, femmes et hommes, sont mis à l’honneur 
au travers de vidéos-témoignages, lesquels permettent de valoriser 
la richesse des formations et la diversité de facettes des métiers 
maritimes.

La campagne et les vidéos réalisées seront principalement diffusées 
sur les réseaux sociaux comme TikTok, YouTube et Twitch.  
« La Mer embauche » sera également disponible sur les plateformes 
de Replay. Cette diffusion large permettra de sensibiliser non 
seulement les jeunes en quête d’information pour leur orientation 
que leurs parents aux nombreux parcours maritimes existants, 
depuis les formations jusqu’aux métiers exercés. La campagne avait 
notamment été annoncée en juillet dernier par le secrétaire d’État 
chargé de la Mer via la publication d’une vidéo teasing.

Pour aller plus loin, et plonger dans le quotidien des élèves, la 
campagne prévoit également un partenariat avec Explore Média 
afin de découvrir le parcours des étudiants et le travail de leurs 
enseignants. Une opportunité de découvrir au plus près trois élèves 
issus des formations pêche, aquaculture et capitaine de bateau, et 
leurs professeurs respectifs. 

Enfin sont également disponibles sur le site metiers.mer.gouv.fr : 
des fiches métiers, flyers, kits de communication, affiches de 
campagne et des publications dédiées afin de permettre aux 
jeunes et à leurs parents de s’informer au mieux sur les 
enseignements et métiers existants.

LE SITE DÉDIÉ  
AUX FORMATIONS DE 
LA MER  

formations.mer.gouv.fr

LE SITE  
DE LA CAMPAGNE  
« LA MER EMBAUCHE » 

metiers.mer.gouv.fr

RETROUVEZ EN LIGNE :

https://www.youtube.com/watch?v=KxCE7Bdl-hw
metiers.mer.gouv.fr
http://formations.mer.gouv.fr
metiers.mer.gouv.fr


PORTRAITS
 
 « LA MER EMBAUCHE » 

Youcef, 24 ans, officier mécanicien 

« Je cherchais une formation qui me permette de faire à la fois de 
la mécanique et en même temps de voyager. Et j’ai trouvé le bac 
pro électromécanicien marin. J’ai commencé par le nettoyage, puis 
ouvrier électricien et là, je suis officier mécanicien sur un ferry. On 
travaille tous les jours pour que les passagers et l’équipage soient 
en sécurité. Je ne pensais pas pouvoir arriver à faire ce métier. Je 
suis fier d’avoir atteint mon objectif. J’aimerais plus tard devenir 
second, puis chef mécanicien. »

M ichaël, 26 ans, fileteur 

« Avant, je faisais des études d’économie, mais ce n’était pas 
ma voie. Alors j’ai fait un certificat d’aptitude professionnelle 
pendant deux ans au centre de formation aux produits de la 
mer et de la terre de Boulogne-sur-Mer. Avec des gestes précis 
et méticuleux, je prépare les poissons entiers et les livre. 
Après la fin de mon contrat d’apprentissage, j’ai signé 
directement mon CDI. Je dirais à un jeune qui a envie d’aller 
vers les métiers de la mer, qu’il y a du boulot, de la 
polyvalence, de la variété et que l’on ne s’ennuie jamais. »

Luka, 20 ans, mytiliculteur 

« Au départ, j’étais scolarisé dans un lycée agricole, 
mais je me suis rendu compte que ce n’était pas ce 
que je voulais faire. À l’occasion d’un job d’été, j’ai 
découvert le métier de mytiliculteur et c’est tout de 
suite devenu une passion. La préservation de 
l’environnement est importante pour nous, car 
respecter la mer, c’est respecter la Terre et ça nous 
permet de nous assurer de bonnes récoltes. Pour 
l’avenir, j’ai envie de reprendre une exploitation 
mytilicole. Avec les métiers de la mer, on peut rêver 
d’être indépendant et autonome. »



Azeline, 20 ans, officier polyvalent 

« J’ai voulu me diriger vers la coiffure, mais ce n’était pas 
pour moi. J’ai décidé de faire mon stage de troisième dans 
un lycée maritime, qui m’a ouvert les yeux. Je me suis 
rendu compte que c’était ce que je voulais faire, travailler 
pour la mer. Je suis matelot depuis deux ans, après un bac 
pro au lycée professionnel maritime de Paimpol en 
Bretagne. Si pendant longtemps, la mer a été réservée aux 
hommes, les choses changent. Les jeunes femmes sont de 
plus en plus nombreuses à choisir comme moi 
d’embarquer sur des navires. » 

Keyssy, 17 ans, élève marin pêcheur 

« J’ai toujours aimé la mer. Quand j’étais petite mon 
père me racontait ses aventures en mer, et j’ai voulu y 
aller. J’ai fait un CAP marin pêcheur et maintenant, je 
suis en bac pro pour devenir patronne pêcheuse. Au 
lycée, on apprend la navigation sur un simulateur de 
navire. Puis on part en mer en bateau école. J’ai déjà 
fait trois stages sur différents types de bateaux. 
Prendre le large, c’est l’aventure. Ce métier permet de 
se sentir libre et autonome. Mes parents sont fiers de 
moi, car j’ai trouvé ma voie. »  

Rémy, 19 ans, apprenti chaudronnier 

« J’ai commencé un bac pro menuiserie, mais qui ne me 
plaisait pas. J’ai changé d’orientation et j’ai trouvé ma voie en 
tant que chaudronnier. Avec l’alternance, je fais une semaine 
sur deux, au centre de formation d’apprentis, puis en 
entreprise. En ce moment, je travaille sur un baliseur de 54 
mètres de long. Je me sens utile, car c’est un projet qui va être 
utilisé par nos soldats et nos marins. Dans les métiers de la 
mer, il y aura toujours du boulot et toujours des choses à faire. 
À la fin de mon BTS, j’aurai un CDI. »



  e 

au cœur de projets innovants et citoyens aux 
quatre coins de l’Hexagone avec

1 848 élèves inscrits à la rentrée 
2023/2024 en CAP, BTS et Baccalauréats 
professionnels

 lycées  
 professionnels  
 maritimes 12

qui s’étend sur 4 sites : Le Havre, Marseille, 
Nantes, Saint Malo et qui compte cette année

1 285 élèves inscrits à la rentrée.  
Ils seront formés aux plus hautes 
responsabilités des navires de commerce. 

 école nationale  
 supérieure  
 maritime (ENSM) 1

Les formations professionnelles maritimes (FPM) sont dispensées 
dans des établissements qui proposent des cursus de formation 
initiale, des formations « modulaires » et des formations 
spécifiques. Ces établissements ont différents statuts, aussi bien 
public que privé. 

Sous tutelle sur Secrétariat d’État chargé de la Mer il existe : 

 LES FORMATIONS DE LA MER 

et

L’ENSM et les lycées professionnels maritimes préparent à une large palette de métiers allant du 
matelot à l’officier. Ces formations offrent à ceux qui les suivent la possibilité d’exercer un métier dans 
l’ensemble des secteurs de l’économie maritime. Complètes et enrichissantes, elles permettent aux 
jeunes d’évoluer professionnellement, d’exercer plusieurs métiers et de trouver rapidement un emploi 
pour s’insérer au mieux dans la vie professionnelle.  Ces établissements assurent principalement des 
formations de navigants et d’exploitants des entreprises maritimes dans les différents secteurs 
(navigation au commerce, plaisance professionnelle, pêche, cultures marines).

D’autres formations, allant du CAP au doctoral, permettent également de travailler dans le maritime 
pour concevoir, construire, assurer la maintenance des navires, participer à l’exploitation de ces 
entreprises ou encore assurer la protection de l’environnement. Ce sont les formations de charpentier 
de marine, maintenance nautique, mareyage, poissonnier écailler, technicien en chaudronnerie, 
mécatronique navale, maintenance des systèmes éoliens, aquaculture, organisation de transport de 
marchandises, ou encore biologiste marin et bien d’autres.

Retrouvez plus d’informations sur l’ensemble de ces formations en cliquant ici ou encore directement 
sur le site de l’Onisep.

https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/FORMATIONS%20EXISTANTES.pdf
https://formations.mer.gouv.fr/les-etablissements-de-formation-50#summary-target-2
https://www.onisep.fr/recherche?&&text=m%C3%A9tiers+de+la+mer


400 000 
postes dans la filière 
maritime et portuaire

100 000 
postes dans la filière 
pêche, dont 20 000 
marins pêcheurs

200 000 
postes dans les 
cultures marines

 LES PERSPECTIVES D’EMPLOI 

LA MER
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